
19 mai 2019 – Profession de Foi des 6èmes de la Ponétie 

Dimanche, 5ème Semaine du Temps Pascal — Année C 

Lectures de la messe 

Première lecture     Vous pouvez lire l’homélie plus bas 

« Ayant réuni l’Église, ils rapportèrent tout ce que Dieu avait fait avec eux » (Ac 14, 21b-27) 

Lecture du livre des Actes des Apôtres 

En ces jours-là, 

Paul et Barnabé, 

    retournèrent à Lystres, à Iconium et à Antioche de Pisidie ; 

ils affermissaient le courage des disciples ; 

ils les exhortaient à persévérer dans la foi, 

en disant : 

« Il nous faut passer par bien des épreuves 

pour entrer dans le royaume de Dieu. » 

    Ils désignèrent des Anciens pour chacune de leurs Églises 

et, après avoir prié et jeûné, ils confièrent au Seigneur 

ces hommes qui avaient mis leur foi en lui. 

    Ils traversèrent la Pisidie et se rendirent en Pamphylie. 

    Après avoir annoncé la Parole aux gens de Pergé, 

ils descendirent au port d’Attalia, 

    et s’embarquèrent pour Antioche de Syrie, 

d’où ils étaient partis ; 

c’est là qu’ils avaient été remis à la grâce de Dieu 

pour l’œuvre qu’ils avaient accomplie. 

    Une fois arrivés, ayant réuni l’Église, 

ils rapportèrent tout ce que Dieu avait fait avec eux, 

et comment il avait ouvert aux nations la porte de la foi. 

    – Parole du Seigneur. 

Psaume 

(Ps 144 (145), 8-9, 10-11, 12-13ab) 

R/ Mon Dieu, mon Roi, 

je bénirai ton nom toujours et à jamais ! 

ou : Alléluia. (Ps 144, 1) 

Le Seigneur est tendresse et pitié, 

lent à la colère et plein d’amour ; 

la bonté du Seigneur est pour tous, 

sa tendresse, pour toutes ses œuvres. 

Que tes œuvres, Seigneur, te rendent grâce 

et que tes fidèles te bénissent ! 

Ils diront la gloire de ton règne, 

ils parleront de tes exploits. 



Ils annonceront aux hommes tes exploits, 

la gloire et l’éclat de ton règne : 

ton règne, un règne éternel, 

ton empire, pour les âges des âges. 

Deuxième lecture 

« Il essuiera toute larme de leurs yeux » (Ap 21, 1-5a) 

Lecture de l’Apocalypse de saint Jean 

Moi, Jean, 

j’ai vu un ciel nouveau et une terre nouvelle, 

car le premier ciel et la première terre s’en étaient allés 

et, de mer, il n’y en a plus. 

    Et la Ville sainte, la Jérusalem nouvelle, 

je l’ai vue qui descendait du ciel, d’auprès de Dieu, 

prête pour les noces, comme une épouse parée pour son mari. 

    Et j’entendis une voix forte qui venait du Trône. 

Elle disait : 

« Voici la demeure de Dieu avec les hommes ; 

il demeurera avec eux, 

et ils seront ses peuples, 

et lui-même, Dieu avec eux, sera leur Dieu. 

    Il essuiera toute larme de leurs yeux, 

et la mort ne sera plus, 

et il n’y aura plus ni deuil, ni cri, ni douleur : 

ce qui était en premier s’en est allé. » 

    Alors celui qui siégeait sur le Trône déclara : 

« Voici que je fais toutes choses nouvelles. » 

    – Parole du Seigneur. 

Évangile 

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (Jn 13, 34) 

Au cours du dernier repas que Jésus prenait avec ses disciples, 

    quand Judas fut sorti du cénacle, Jésus déclara : 

« Maintenant le Fils de l’homme est glorifié, 

et Dieu est glorifié en lui. 

    Si Dieu est glorifié en lui, 

Dieu aussi le glorifiera ; et il le glorifiera bientôt. 

    Petits enfants, 

c’est pour peu de temps encore que je suis avec vous. 

    Je vous donne un commandement nouveau :  

c’est de vous aimer les uns les autres. 

Comme je vous ai aimés, vous aussi aimez-vous les uns les autres. 

    À ceci, tous reconnaîtront que vous êtes mes disciples : 

si vous avez de l’amour les uns pour les autres. » 

    – Acclamons la Parole de Dieu. 



Profession de foi 2019 
 

Avez-vous choisi votre religion ? 

Pourquoi êtes-vous chrétiens ? Parce que vos parents l’étaient comme un 

musulman est musulman parce que ses parents sont musulmans ou hindous ou 

bouddhistes. 

Avez-vous choisi ? 

Nous sommes de plus en plus interpellés par le monde, par des amis : «  Et 

toi, pourquoi tu es chrétiens ! » que répondriez-vous ? Parce que mes parents 

étaient chrétiens. Ah bon, alors c’est génétique, ça se transmet avec la couleur 

des yeux et la forme du nez… Non, cette réponse ne satisfait plus personne, ni 

vous, ni les autres. 
 

Faire sa profession de foi, c’est entrer dans une communion avec Dieu, dans 

une amitié avec Dieu. Au jour de votre baptême, vos parents vous ont fait ce 

cadeau de vous faire entrer dans l’amitié, dans l’alliance avec Dieu et ils ont pris 

l’engagement de vous transmettre leur foi et ils ont dit à votre place : « Je crois » 

Aujourd’hui, c’est à vous de dire en votre nom propre : « Je crois. » 
 

Vos amis, vous les avez choisis ou bien est-ce que vos amis sont les amis de 

vos parents ? 

Bien sûr que non, vos amis sont vos amis à vous, c’est vous qui avez choisi 

vos amis et ils vous ont choisi, vous vous êtes mutuellement choisis. 
 

Avez-vous choisi votre religion, votre foi, votre Dieu ? 
 

Notre histoire des chrétiens commence il y a bien longtemps avec Abraham. 

Dieu a choisi Abraham pour être son ami mais Abraham devra lui aussi 

choisir, oui ou non veut-il être l’ami de Dieu. 

L’amitié, l’alliance suppose toujours deux OUI. 

 

Vous allez faire votre profession de foi ; alors justement regardons le cas 

d’Abraham car on peut dire que c’est un géant de la foi. 
 

Il a soixante quinze ans, c’est un vieux monsieur (plus de six fois votre âge) 

quand Dieu lui demande de quitter son pays, sa maison, sa famille. Pour allez 

où, il ne le sait même pas : ‘vers le pays que je t’indiquerai et là-bas, tu auras un 

enfant’. 

Vingt-cinq ans plus tard, il a cent ans quand enfin la promesse d’avoir un 

enfant se réalise (a cent ans, un enfant Abraham comprend bien que cet enfant 

est l’enfant du miracle, de la foi, un don de Dieu de leur amitié). 
 

Et voilà que quelques années plus tard arrive le moment où Dieu demande à 

Abraham : ‘ce fils que je t’ai donné je te le redemande, donne-le moi en 

sacrifice’. 

Il lui demande de lui donner ce qu’il a de plus cher, de plus important dans sa 

vie, son enfant, et Abraham va en pleine nuit continuer de croire, de faire 

confiance que le Dieu qu’il a choisi ne peut pas lui demander de faire le mal. 



Il choisi donc contre toute logique, bon sens, contre ses propres sentiments de 

faire confiance à Dieu car il a cette certitude que Dieu ne peut pas le tromper, ni 

se tromper, et donc l’alliance continue. 

Et c’est sur cette confiance là, une confiance originelle que Dieu va construire 

l’avenir d’Abraham et de ses enfants, de son peuple. 

 

Es-tu prêt comme Abraham à choisir d’entrer dans l’alliance avec Dieu qui te 

promet la vie éternelle mais es-tu prêt aussi à reprendre le chemin d’Abraham : 

chemin de confiance folle. 

La profession de foi nous rappelle qu’on ne naît pas chrétien on le devient. 

Être chrétien, devenir chrétien implique un choix personnel, une démarche 

choisi. 

Il nous faut passer d’un christianisme de tradition à un christianisme de 

conviction, d’un christianisme hérité à un christianisme assumé, à une foi qui est 

la vôtre et non celle de vos parents. 

 

A une foi qui s’affronte à la réalité du monde et au doute pour devenir plus 

forte et plus personnelle. 

Un jeune de quinze, seize ans allait voir son aumônier du lycée, tout affolé : - 

- Ah mon Père, j’ai perdu la foi, j’ai pourtant fait ma Profession de Foi a douze 

ans et j’y croyais… 

- Ah enfin ! Étonnement. Mais Oui, tu as perdu la foi de ton enfance, cette foi 

héritage et maintenant que tu deviens adulte, face à tes problèmes de jeunes tu 

te sens à l’étroit dans cette foi du catéchisme, c’est pas avec la foi qu’on a cinq 

ans qu’on répond aux questions qui se posent quand on en en a douze, ou vingt, 

tu es un peu comme un enfant de quinze ans qui serait toujours dans ses layette, 

sa barboteuse de naissance… Ça craque de partout. 

Maintenant tu es à l’âge où l’on doit choisir de devenir chrétien, de refaire ta 

profession de foi plus avec l’aube et le cierge, mais tu dois dire dans ton cœur je 

choisis de croire, de croire malgré tout. 

Il ne faut pas que la foi soit facile, la vrai foi se construit solidement sur 

l’épreuve, regardez Abraham et c’est l’épreuve surmontée qui engendre la foi. 

La foi n’est pas un héritage qu’on reçoit une fois pour toute, il faut à chaque 

génération la choisir et la faire nôtre. 

Sinon elle risque d’être comme certaines de nos belles églises romanes ou 

gothiques magnifique à l’extérieur mais vide à l’intérieur, comme on dit une 

coquille vide. 

Alors que cette célébration d’aujourd’hui soit pour vous le début d’un chemin 

d’Évangile où a chaque jour avant de parler, d’agir vous vous posiez la question 

mais qu’aurait dit Jésus, qu’aurait-il fait devant cet homme, devant cette 

situation ? 

Cette foi, pensez à venir la nourrir aux sources de la foi, le sacrement de 

l’eucharistie, de la réconciliation. Dieu vous fait confiance : Aimez-vous les uns 

les autres comme Dieu vous aime. 

Amen. 


